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CHEMIN DK FER

ClCANADA ATLANTIC”
ARRANGEMENTS D'ETE

Ile Clark et Valleyfleld
Billets de retour bon* pour trente Jours, 21.00. 

Billets d'excursion bons pour punir le vendredi 
•• samedi et retour le lundi, #100.

Rouse’s Point, N. Y., et Hotel 
Windsor

Des billets de retourneront émis pour ce char* 
Kneuisto spéciale'le vendredi et snmedl.billet s

le meilleur contort dans le nord de New-York.

Portland et Old Orchard Beach

a.'ssiss: Er<E»iMBBtitsI et le Grand-Tronc ou vlA Rouses 
Point et à travers les Montagnes Vertes dn 
Vermont et lea Montagnes Blanches du New-
Uampnhire.

New-York et Boston

â£jSSSÆÎSS.'âi:
plain, le Lac George et la Rivière Hudson P Pour tontee lotormatleo». a'eirewr au No M
rue Sparks. +

saÆSgi,

Ottawa. 1 Août 1W-

,1 ,L'y loi très destlncos à l'onreelwlrement doi­
vent être mises it la portes 15 minute# uvi-ni la 

Otire des mutité pr.-cddenles.
Meti e• du tiurenn. de 8 h. m. i\ 9 a.m 
Mandat* wur la poet" et la Paiviue d'Ep 

de9a.m.a4p.ni.
G >U1N, Mettre de Poste. 

oFted'Ottawu, l 
ih|4> IWt7. (

LE

III I
TABLE MOKAIKE

Ligne tirette poor M nlréal, Québec, ItoS- 
tou, New-York. Toru to, Détroit, Olii- 

eugo et Vous !«' points à l'E t ci a

les convois ipi.t.ent I* gare UNION 
comme suit :

f Ptur Mostrkal, Trois 
rks, QUKIIKC St. 
, N B , Halifax 
us les points û

4.30 A M.
3 23 “
4,00 P IM. 1 î'i'ï

f Pour Kimiston. Pbtkr- 
11 SA A M I bobo, Toronto, L)b-
lâ.GV A ill. 1 troit. Hdkfalo, Bay
41 A~ M U I Uitt Chic auo et tous
ll.ülf r.iU. | les autres points à

n.viK

t l’Ksl.
f Lxi r ss local pour Al­

monte, BcCKINC.il AM, 
Aknpriou, lilKPREW,

3.30 P.M.
12 01 MDUTI

i'eur Port Arthur, 
Winnipeg Victoria, 
Vancouver et U us 
le; j.oiuls sur la côte 
nord oue l du Patifi-

( Pour Prescott, New- 
toUR les 

is d n> I Etat de 
w-York.

12 0IM1S 1T

7.00 A.M.
3I5P.M. i l*

YlRK .t

B llet« d'e lier parcours, tables horaire? 
cirti s et tout antre r n tignem nt peuvent 
être ^ blette r au ■ nre-u *b s billets de Sa Ci e,
N» 41 re* Spai k*.

J. E. PAHKKlt,
Agent des Bil’ets et des Pusher* de la

D. McNICOLL.
Agent gé. irai dos P„;sagers. 

LVl 1V8 TURTLE,
Géi ant dos Pa.-sagers.

i *té

BEAUDETA DESJARDINS .
C01H DBS RUES B47 et FL?StHCE. OTTAWA

------------  MANUFACTURIERS DK ■ ■. >{

CtHlnsl'J’ovKrturu, Porta, Jalousiu, Moutures, Bois pour plancher, Bois à 
hu*Lrt>ser, Meubles, etc., etc.

Boit de charpente préparé constamment en mains.

Les meilleurs Machines améliorées sont en usages dans notre établissement 

Ouvrage de première Clasre garanti. Communication téhph niques.

BUREAU A LA VILLE

No. 2G RtJE SPARKS, RTJSSELI, HOUSE

VESTE POU mu DE DEHE.VAGEMIüVT.

HARKIS & CAMPBELL
7 ii

Manufacturiers et Importateurs de Meubles

Appellent 1 attention de leur, nombreux clients et le publie en général sur la

Grande Vente pour cause de Déménagement
<èul aura lien avant qu'il* transportent leur enlrcpo

COIY DES BUES O’COXMOM JET «IFKJ-X |
t an

LE 1er NOVEMBRE.

Le plus Beau et le plus Vaste Entrepôt de Meubles

iMt maintenant rendu a

REELLE REDUCTION DE 10 POUR CENT
(Argent comptant.)

far cette ancienne et honorable Maison d’Ottawa.

Lt SM EILLEUAS ARTICLES. LIS PUIS BAS PBIX. SATISFACTION A TOUS

Tl us sont in ités à venir bou- voir et seront les bienvenus

HARRIS <ft CAMPBELL,
(dks la Rue Souks.)h

e^hAVlSî piTivs '• Uit de quincailleries . t ferronneries, c’eat 1 A

RUE O’COraOR
»

Chez TH08, BIBKETT, 116 Bue Biüeau
P.S.-1,1100 paires de Putins de tons prix et de toutes les grandeur! ;

Vtnec et voyex par v-oiis-mênies.
1,000 Clochettes T*?

MAM FACTURE DE WtMti
ROYALE

LETEILLE & BLITHEi Misââ

SS PMPMSTA1BE9.

Nou* dé iron* ln foi mer le public que rons avons fait Vacqulalton du poste d’affaires de 
S D. THOMPSON, dan* la bianehe de Carrosserie, plus spé-ialtment Voituves Légèies, 
Sulkeys, e c Eiant arrivant de Ch cago et des autre* villes américaines nuns avons puisé 
de grandes conLatwancea dans not ètai, noos sommes en mesure de garAntir e t ère satie- 
facilon. Ni a ouvriîis sont tous des t L s habiles et travaill <nt sous notre dire tion ; les 

emp'oyés ont a tsl les meilleure que l'en puisse se procurer et nos prix très bas 
tijn st-écisle et prompre à toutes con mandis, tel est le ty tome que iw#e m ttoae 

ans toutes les branches de répétions.

maté; aux 

en pratique d

66 RUE DALI - • 13 ET 21 RUE STEWART
COMPAGMB MANUFACTURIER*! 1>E

E. B. EDDY
[LIVITSE]

ETABLIE EN L ANNEE 1164. INCONPONEE EN L'ANNEE INU.

TTTTT .T ., F.Q.
MIMJFACTIT HIERS et MARCH AM DS en AlKDS

Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrng.-s de Maisons. I te.

S« aux, Baquets, P.anchea à Laver, Bulles et Caisses d’Embal age.

ALLUMETTES. "TELEGRAPHE” de Preinièr3 Qualité.

ORANDZ VARIETE

CHAPEA'JX
FRAMCA'S

ANtiLAIS. AMI RICAINN, 
C iSADIKSS, I tr.

JOSEPH COTE
114 BOX BIDEATT, 0TXAWr.

SALUE D36 VARIETES
#etnde

Miroir», enfin tent » fin'll ISnt RW moob.er nne ■alien.
532 & 634 RUE SUSSEX. JOSEPH BOYDEN

M.R Poele» fie lent* eertee.

ROBINSON & CIE5 Moulin a plaoer (i’Ottawa
Marchanda de toutes semence*, Jardinieres * ___

et polageres, bouquets de heurx. plantes "t
Mimifnliri de Parti», ih.isii il Jtluiiin

claliié. D* MOUNT S1IEKWOOD #

223 Kde Kideau, Ollawa, Uni.

AISONSIGE0RG

GRAINÉTIIR8 et FLEÜRI6T

Un aaaori i»ent des plus comr.lele de» Hgnessui- 
antte eomdamment en mains : Portes. < hauls. 

J 1 louses, Kfcultiff». Plan hers, Lattes. Doa.es,
, iirdengx, I ras et Pot-.-sux d’escaliers, etn.

1 ,,ur#Ke' fécoepa.u et sciage de toute descrip* 
tion», I* en*o t à meilleur march" dans la vlfle 

B. THACKERAY. Prvprlét. ire, :' 
- Bureau, 24b rue Sparks, Ottawa- 

17.L-88
E ;

102 et 104 Rue Rideau
I Connexion ISIéphonique

j_ ELLARD
A VIA A^XdlffREH-Le “Siroo Calmant :'a‘ de ‘‘•‘'■nies et fora ron

iA. de Mme Winslow ” devrait toujijure ,<** «•"« eaécMléva
éire employé quand Its enfants font leurs *oti» le plu* court délai
det.li. H soulage immé liatement Ici soul- | 3() RUJj ST GEORG K. O'ITAVVA
f rance1 de cjs pauvre i pe'iti, nrodu sant un
somm. il naturel, paiiihle, en faisant niai a- ~ ——---------
raitre a douleur, et les i su nus t hérubins 
s’éveil ent aus;i‘ "by Hams et frais qu’un 
bu rton de rosfc" va nrop est trèj-ngreable 
au ifOÜt. fl apaise l’*if»nt, amoll I ses gen­
dres,’enlève to te ir*uleur, toit disparaître

w. r, imowA
M \MUPACTUBIKK it MAIICHAND

les s iiiffran. es 
gestion, et«st I 
contre la Jiarrh 
la dentition c u d’ 
cents la hjuUille. 
mandez le ‘ Sic 
low11 et

iiit > tinal s en règ 
le meilleur remède continu 

’le p-ovienne de CIlAUSÇVUKS en onos
A transporté 

*o «l K DK R n» K AU,OTTAWA
'J 11 87-8 (Porte voisine ce M. Wall, épitier)

ièe, soit qu’e’Ie povii 
d’âutr s . anses. Vingt-cinq 

Ayez confiance et de- 
irop ca luant «le JUttje Wins 
enet auoene autre p épara-

ét&hl ss rm« nt au

iLtnw

I fl till
(LARKM

Bpéciaji t. ir
Prescript ion 

gueuse u

Publié p

lOeme AN

i

Prix d<
Ua^aa, pour la1 Tentes lettres 
ete. doivent êtn

BURKA1

NOIJVELL
Londres 12 

racontent q
ps, des en 
cèdent à liproc._ ___

cieuse cargaii 
vint naufragé 
sarrœ (Finlai 
dans ces parai 
premier, plus 
se trouve a GO

Afin de dég 
épaisse couch 
dont el e ét 
pompé de l’ai 
poi.t du navir 
p ongenrs n’oi 
la cale de crai 
ont rt tiré jui 
des chaussure 
bcüssole et dt 
contenu n’a 
que les houtei 
tact de l’air.

On se propo 
venure latéra 
d’en r#tirer h 
qu’il parait, il 
hollancais. L 
sur le pont. C 
deux doit ren 
d’argent.

Dette carga 
entrepreneurs, 
prié (aires lègit 
loir leurs d’oit 
an et un jour.

Ne w-York, 1 
cabane isolée, i 
vière Oiselic, 
jeune fi lie, app- 
de chien,’’ faiei 
la région, et qi 
toujours un ob 
sitn. Leg voya 
chaque jour de 
centauHfl de nv 
le tôyïge pour* 
Walis, c’est ai 
fille à la tête 
av. c sa mère, 
toutes deux viv 
blique et de ce < 
nombreux Wsi» 
La pauvre fit e 
ans et est affli 
ressemhl-) à cel 
mép endre. Ct 
la seule resseï 
avec le chien, c 
on dirait plutû: 
demur he elle i 
mouvepaen)-. d’« 
me que ju^qu’i 
tSa-nh marchait 
qu’elle courait 
aucun enfant c 
capable del ait r, 
di -ou, les plus 
depuis à l’habiti 
et à ne marcher 
encore aüjour 
aboie par mo 
chien. Le pèrt 
reuse est mort 
sa nai-sance ei 
co.inu afliiment 
il n’avait aticu 
er core qu’il él 
homme Quam 
fille 4 la têie de 
facile de constat) 
gré son â^e, qt 
constituée et mê 
jolie dans sa jet 
impossible de s’e 
b zarrerie de 11 
Sarah, au lieu d 
table museau de 
plus que, peur L 
form, s sont, d.t-

Rom», 15—Hi 
lexagne a pass 
soldats italiens.

Montréal 15 — 
Wenceslas Dubc 
haut f'e la parois 
parti de sa maiK 
une t- rre à lois 
Ii conduisait une 
laquelle il avait 
vaille r. Rendu 
prit y ne chaîne, 
et vers le m lien 
autour du cou, a 
à un arbre et fit 
maux Inutile 
étranglé.

On suppose c 
qu’a 9 dû pousse 
bœifT sans quoi 
emporté. Vers i 
sa f mme voyani 
pa«, envoya jque: 
devant de eo i i 
au chantier, quel 
surprise et trouvi 
homme prie ç cet 
m utile. Le dé! 
depuis quelque 
une veuve et dec

BABILu

Solution (l’Antipyrine
». trouette

c#wwRE
Migraine», Maux de Tête, Névralgie» 

Colique», 4athinéf Kniphytème. f Jouit e 
' /f/« aniati»ine, Seieitjque et DOULEURS en général.

Avoir to in d'exiger IA.\T/1‘ YKI\M de TA» 4* f/y; r T MC
Vente en Oros à Parla, E. MAZIER, PhsMüie, 284, bouli Voltaire '

Ikiposltairo ;i Ottawa : Dr F.k VALADE '
A Québee : D' Ed. MORIN A C" A Montréal S LAVIOLETTE A *EL80N

IT J>AN> TOUTKS LRS PRINGIl'ALlS PHAHMaUIKS *

JOOOOOOOOODfitf.OOOOOOIMHMH

il UNIMENT MENEAU;
Ûg 30 ANS SB SUCCÈS |J
* 03 itek Seul TOriQÜJB remplaçant le sans ▲

douleur ni chute au poil. Adopte par lus vétéri- Q 
nuire» renommés ; éteveum , entraîneur», J. 
ha va », etc.

Guérison rapide et sûre .des Boiterie», Fou- T 
luret, Keartu, JMttfn, I e»»lyon», Eagur- □ 
gemenls des Jambes, Suros,.üparvms, etc. Révulsif ” 
et Résolutif Infaillible et sans rival mfltB les 4ss- 
glnaae 'Wmtarrhe», Bronchite », Infigmmatlous 

c. dMrlntesfcps, Fleuré**—, llydri^ijj^, Réten- 
îvres typŒiides. el& 
main, eu ^et 4 miuétes. sacs

A 3 Dépôts : Paria, MESTV?ilR A"C‘»T 27», J 
V 5T MONTRÉAL : LAVIOLETTE A NELSON. - QUÊBto 
0 St-HïéCINTH£, OTTAWAaRT PRINf
î ooooooo OOOOO

uuMÇcu
61
û C«-e des Poumons, du 
T a» lions d’Urlne, Fié’ 
Q T3 Pansement a la u couper le poil.*

me Saint-Honoré 
: ED. MORIN A Cl». 

IPALRS PHARMACIHS DU GaRaDA.
400000000004

8
----  ----------------  - * 9------------------------------

Intéressant? Çé&uvortc nmao
parfums ESS.ORIZlsouom

ratsESTÊs socs forme de csmé (18 odeurs DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le liage, Papier à Lettres, etc.)

IfrLE0NElA2TD,|Fourniieeur de la Com i» Suffit
207, RUE BAlàT-hONORÉ, PARI»

Se vendent dent toute» les principales Parfumeries, Phelu et Drogueries du Monde
ENVOI PtlAHCO DM f'ATVI* DU CATALOGUE ILLUSTK*

*
--------------------------------*-------- -----------------------------------------

(Avis aux ^Consommateurs
iDTJTTa de l*.

tt L. LEBED
307, rue 6t-Honorè, A PARIS ~

Tcisune ORIZA-OIL* ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME ORIM 
ORIZA VELOUTE *0RIZA-T0HlCA*0(felLINE*tSAVIN-8RIZA

DOIVENT LEUR SUCÿQjtjlA FAVEUR DU PUBLIÉ^ ’
1° Aux soins-tout particiâoLÿf orcsidant â Mr fabr|lttari.
2° A leur qualité inaltérable la sjjlvité dewur pârfud.

CES PRMU
reputaiibn

Les TP

Parfumerie

UITS ORIZAMAIS COMME ON CONTREFAIT 
pour vivre sur leur

noua avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se' 
laissent pas tromper. t 

les VÉRITABLES PRODUITS U VENDENT (tins toutes les MAISONS HMtMMES le NpIFU
Xnvol fremoo de Oatedog^e

UMERIEetOROQUERIE

SAtetPl, jÿ OCTOBRE: 1883

gpRCHÉ
teskÂmi Bmdawl JjîXrQjl™

MABASIlSDElOPMIimH-Ss

D Mk B I O S* marc h an dises de
r AVII9 tfèfi bonus qualll*.

BON
Le système de ven- 

dre tout A petit 
bénéjlee et entière, 
meat de eonflanoe est

Nous avons l'honneur d'informer les Dames que notre Catalogue Illustré des 
Nouveautés de la Saison Vient de paraître, et qu’il sera envoyé haaoi à toutes 
les personnes qut en feront la demande.

t® raison de l'accroissement constant de nos affaires, nos assortiments dans 
toutes les Nouveautés d'Eté sont plus considérables que James, et nous pouvons 
affirmer que les avantages que nous offrons au point do vue de la qualité et du 
bon marché de toutes nos marchandises sont Incontestables.

MARCHÉ

Noua envoyons franco, sur demande, les échantillonne tous nos tissue 
nouveaux en : SoierUt, Peluches, Velours. Latnagm, Dr apte—, È lofes nouvelles. 
lHasus imprimés, Dentelles, Rubans, Tapis et R tofts pour Ameublements; ainsi 
que les albums, descriptions et reproductions 4c 
nouvelles. Confections, Robes et Costumes pour dames 
hommes et forçons. Modes et Coiffures, Jupes, 
perle. Linge confectionné. Mouchoirs, Chemises 
Ombrelles, Parapluies, Vante, Fleurs et Plut 
et enfants. Literie, Co 
ArticUsée Parti, Tapisserie

nos modèles en : ToiUttes 
et mus, vêtements peur 

Jupes, Jupons, Peip—, Trousseaux, Un- 
pour hommes et garçons, Bonneterie, 

mes. Chaussures pour hommes, dames 
Artic.let — "voyage. Mercerie,

%
ouvertures, Rideaux blancs, 

et Meubles, etc., etc.
Léo Magasins du BON MARCHÉ. apéolalementMonstralts pour 

an grand commerce de Nouveautés, sent lee plus grande, lea 
mieux agencée et les mieux organisés ; Ils referment tout ioe 
que l'expérience a pu produire d'utile, de 
tabla, et sont k ce titre, une des curioal 

Lee agrandissements qui viennent d'être terminée font de 
1* Maison du BON MARCHÉ un Magasin unique au Monde.

Les expôûlBOas yourtes pays d’ontre-mer ne pouvant fl*e frites contre rem- 
Bouesemeat, no as prie* notre clientèle de nous adresser tvec la commande le 
montant des articles commissionnés et de leurs frais éventuels d'emballage 
•t * port.—Tous nos envols è partir de U francs sont expédiés franc# jusquSu 
port d’embarquement, à l’exception des meubles, * la literie et de certains 
articles lourds ou encombrants qui sont exceptés de tout gauchissement 

LuMaguto, dn BON MARCHÉ n'ont d, SacconaÙa, om d, Rapr4 
taato, ai on France, ai A l’Étranger, ot prient lea D—saa de se taai 
garde ooatre Me marchanda qai ta serrent de leur titra pour établir

t pour offrir dea GANTS BOÜCICAOT, dont 
la maria. M nnlrnrwl7.ni.nl connn. .t qui n. a* rnnj.nl çn. dm 
7W Magaalaa jn MOU MARCHÉ, i Varia.

mtevstni liai tnntnn lw LuijUt

commode et de confor­
tés de RarU.

m

Car il n’est pas mélomane, Lou- 
lo uî

FEriLLKTOl^ 01! *» CANADA.n
A part ce léger défaut, c’est le 

meilleur chien du monde, Lou­
lou, c'est l’ami des enfants, dont 
il emporterait volontiers les 
pelles de bois à la mer pour les 
forcer à jouer avec lui ; c’est 

Un brave paysan avait en ten- l’ami de tous ceux qui le trai- 
du ses cris désespérés. Sans cal- tent avec douceur et lui témoi- 
culer le péril, qui était grand, il gnent quelque intérêt. Ne croyez 
ne songea qu’à venir an secours pas, pour cela, que ce soit 
du noyé. cœur d’hôpital, ou voit à tous.

En homme soigneux qu’il était, Non, non, c’est un cœur qui 
il prit le temps, cependant, de se cherche un autre cœur qui le 
débarraser de ses vêtements, comprenne et qui veuille bien 
bfais, cela fait, il plongea brave- accepter son servage, 
ment, et fut assez heureux pour il n’est pas heureux, le pauvre
arriver à retirer de l’eau le jeune chien. Ses maîtres ne l’aiment
homme. point. Ils trouvent que Loulou

Cependant, celui-ci était ina- leur est inutile et ils parlent de 
nimé. Le paysan ne se dét ou- le pendre, la saison terminée, 
ragea pas, il lrotta et frictionna Inutile ! cette bonne bête, ca­
le noyé avec une si robuste' poi- rayante, et de garde si ii'lèle ! 
gne que celui-ci, sous l’effet de , .le ne sais si, comme le l’etit-
ues énergiques pressions, iinit Poucet, caché sous une chaise, il
par revenir à lui. a entendu et compris ces cruels

Puis, comme l’endroit était piojets, mais, détaché du loyer 
solitaire, que pertonne n’était qui fut le sien, il est en quête 
accouru, qu’il avait été, par un d’un autre foyer et d’un autre 
hasard providentiel, le seul té- maître.
moin de l’accident, il chargea II faut avouer qu’il est pariai- 
tranquillemcnt.Jpour achever son tement laid. Plus on le regarde 
sauvetage, le lord sur ses épau- et plus on découvre en lui de 
les et le transporta au château, nouvelles difcgràces. Miséricor- 
ou des soins habiles achevèrent de ! Je crois que ses patt s 
l’œuvre du salut. sont palmées... je ne m’étonne

Le paysan, cependant, s’était plus s'il aime tant à barbotter ! 
retiré et n’avait pas seulement II n’a pas une goutte de sang 
voulu dire son nom. quelque peu de race dans les

Mais le sauvé n’entendait pas vaines, 
rester ingrat à l’égard de son II y a du Laridon dans son 
sauveteur. Il se mit à sa re- affaire.
cherche, et finit par le découvrir Quand Loulou gamba ’e et 
dans une pauvre masure. fait le gracieux pour vous arra-

Le brave homme éta t dans cher un sourire ou une caresse, 
condition fort misérable, il a la légèreté de l’ours Martin, 

e', l’on songe, en le regardant, à 
l’âne voulant imiter le p.'tit 
chien.

Ses ancêtres ont dû tourner la 
broche dan quelque château des 
environs. Qui sait même si l’un 
d’entre eux n’a pas tiré la lan­
gue, et peiné et sou filé en l’hon­
neur du rôti homérique destiné 
à donner des forces à Guillaume* 
le-Bûtard, avant son emba que- 
mont à Dives, pour aller con­
quérir l’Angleterre ?

Tout est long p ni, et poil rude 
de couleur ind cise, dans “sa

Il a un gros nez sans caractère. 
Mais ce qui le sauve, ce sont ses 
yeux. Quel bon r> gard humble 
doux, interrogateur, qui jette 
flamme subite aussitôt éteinte 
que née, quand un mot d’alfec- 
tion, une caresse lui viennent 
donner l’illusion de cette prise 
de possession à laquelle il as­
pire, espérance toujours déçue et 
sans cesse renaissante....

Us pensent, ces yeux-là ! On 
voit les sensations j'ose d re 
même les raisonneme ts s'y suc- 
cédér.

Essayez-en, fai tes-en vous- 
même l'expérience. Laissez s’ap­
procher de vous cette pauvre bê­
te ; demandez-lui la patt-, et il 
vous donnera immédiatement 
une gr.sse patte tortue, qui a 
été cassée et qui s’est remise tou­
te seule, au hasard, à la diable, 
parde qu’il était écrit qu’elle de­
vait te remettre, sans que per­
sonne s’en occupât ; laissez-le 
lécher votre main, caressez sa 
tête h scute — il sera heureux il 
tremblera de joie, et, d;iii< ses 
bons yeux doux, vous lirez cette 
éternelle question qu’il adresse à 
tous ceux qui out l'imprudence 
de s’occuper un peu de lui : Veux 
tu m’emmener? Veux-tu fair- 
de moi le gardien fidèle de ton 
bien, l’ami de tes enfants, l’es-

RECOMPENSE HONNETE

Suite

un

une
Toutefois,, il refusa énergique 
ment d’accepter une récompen­
se pécuniaire.

—Mais non, répétait-il, ce que 
j’ai fait est tout simple, puisque 
je sais nag. r.

Il lut impossible de le décider 
à recevoir une somme d’argent. 
On lui proposa de lui acheter 
une petite ferme. Avec la mê­
me fermeté, le paysan s’obstina 
à ne pas vouloir de récompense. 
(J’était, décidément, un homme 
antique.

Mais le lord, de son côté, s’obs­
tinait aussi. 11 voulait trouver
un moyen de prouver sa recon­
naissance à celui qui avait expo­
sé sa vie four lui. Il y tenait 
absolument.

Tous les jours, il allait le trou­
ver, et lui offrait quelque com- 

z—x_ biuaison par laquelle il pût ac­
quitter sa dette de gratitude, 
sans jamaisréussir.

Il avait résolu, à la fin, d'avoir 
le dernier mot.

—Eh bien ! lui dit une fois le

(

paysan, puisque vous tenez tant 
a m’êtie agréable, il y aurait 
bien un moyen, après 

—D'que 1 f.
—Voici : j’ai une sœur, qui 

est bonne d’enfant à Londres, et 
qui est fort malheureuse, avec 
les mioches dont elle a la garde, 
qui la tourmentent sans cesse.

—Qu'à cela ne tienne ! Je lui 
ferai nne autre condition.

—Oh ! mais ma sœur est une 
honnête fille qui ne veut pas 
qu’on puisse run dire sur son 
cumte. Pour qu’elle ait un pré­
texte honorable de quitter sa 
place, épousez-là.

—Hein ! lit le jeune lord in­
terloqué.

Mais, quelque paradoxale que 
lui parût la ch se, il déclara 
siens quelle valait au moins la 
peine d’être étudiée. Il se ren­
dit à Londres, vit la jeune fille, 
qui se trouvait être charmante, clave de tes tanta sies, \eux-tu? 
s’éprit d’elle, et demanda sa Mais l’on passe indifférent,

sans se douner la p ine de com- 
La petite Servante est auji ur- | prendre, ot Loulou cherche de 

nouveau, sans se lasser ; et tou- 
Dans les contes de f es, on jours chacun en fait son jou •*, 

voyait jadis des rois épouser des 1 l’envoie à la mer, l’agace, l ap 
bergères. Cette authentique pelle, s’amuse à lui pour l’oub i r 
histoire prouve qu’il y a toujours la minute suivante, sans voir 
des aventures merveilleuse. j que c'est un esseulé qui deman­

de quelque chose d plus que 
| cette bienvei.lance banale.

Quand Loulou, assis sur sa 
queue, buté contre un des p - 
liera des tentes de la plage, sa 
patte ca-sée légère n vit t levée,

tout.

d’hui duchesse.

Fin

LOULOU
Qui connaît Loulou, sur la 

plage de Cabourg f — ou plutôt toaniv'l t rvtuuru.e ®;l 8rosse têt« 
qui ne connaît Loulou ? 1 b‘s oreilles, regardant oe
' Est-il un seul baigneur que ce ! q«i se |>a se autour de lui il est 
vieux chien boiteux n’ait heurté facile de deviner qu il se d t : 
au passage quand il court à la Qu ont-ils donc de plu< que 
mer, ponant dai.s sa gueule un mo1 ,ous ces Petits chiefs, mes 
caisson ou bien un m *rceau (rères, qu leurs maîtres choient, 
de bois, allant de l'un à l’autre, caress nt, chérissent, que Ion 
sollicitant chacun de j ter ce surveille si aHeclu< useiuent, que 
galet ou ce bout de planche à Joncou.be de friand ses, pour 
l'eau, afin que lui, Loulou, l’aille Jesqueis an prend une chaise où 
chercher, je rapporte : et puis :*8 8 étalent comme le font leurs 
qu’on le rejette, et puis qu’il re- m:illr 8SV8 • 
tourne le reprendre ; et encore, 
et toujours, barbottant, nageant, 
aboyant ? — aboyant surtout, car 
il aboie toujours, Loulou.

Est-il une seule femme qui 
n’ait garé précipitamment ta 
robe quand il passe près d elle, 
mouillé, trempé, plein d’anima­
tion, joyeux et gai 11 ,rd, sans se 
douter des dédains et des récri- 
mations qu’il sème sur sa route ?

Qui ne l’a entendu hurler dou­
loureusement pendant la musi­
que de quat re heures et demie ?

(A cont nu r'
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